
Laboratoire archAologie

b ilan d 'act iv ités
SEPTEMBRE 2017 - SEPTEMBRE 2018



2

L A B O R AT O I R E
A R C H A O L O G I E

	 L’archAologie est une transdiscipline située entre les arts, 

les sciences humaines et sociales, l’architecture et l’urbanisme. 

Elle œuvre à inventer des dispositifs de fouilles en vue de faire 

émerger les réalités potentielles de contextes urbains contemporains.

	 Alors que l’archéologie s’intéresse au passé, l’archAologie 

fouille le présent, le potentiel, le futur. Pour ce faire, des projets de 

micro-urbanisme partagé se déploient sur des espaces publics venant 

perturber l’ordre quotidien des choses et mettre au jour des 

spécificité locales.

	 Des micro-rêves urbains prennent alors forme grâce à la 

créativité et à l’énergie d’habitant-e-s mobilisé-e-s.

acti    v it  é  p ri  n ci  p ale   :
s c u l p t u re  s  s ociale      s

↝  Lancer des dynamiques de micro-projets avec des habitant-e-s.

↝  Co-réaliser au maximum avec les participant-e-s

↝  Mettre en valeur des richesses locales, personnelles, collectives et 

les activer lors de rencontres publiques.

↝  Révéler des réalités potentielles.

↝  Fabriquer du commun par tous les moyens.

LANCER
DES MICRO-PROJETS

AVEC DES 
HABITANT-E-S

CO-RÉALISER

 AVEC LES PARTICIPANT-E-S

METTRE EN VALEURS 
DES RICHESSES LOCALES, PERSONNELLES, COLLECTIVES, ET LES ACTIVER 

RÉVÉLER 

DES RÉALITÉS 

POTENTIELLES
FABRIQUER 

DU COMMUN 

PAR TOUS 

LES PRÉTEXTES
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1. BILAN
SYNTHÉTIQUE

PUBLIC GLOBAL TOUCHÉ :
620 personnes (460 martinérois-e-s dont 100 jeunes & enfants)↹
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Cela fait presque 3 ans que le Musée du temps libre œuvre dans le quartier 
Renaudie - Champberton - La Plaine. Il nous aura fallut 1 an pour nous installer, 
rencontrer nos voisins et apprivoiser ce nouveau territoire ; une autre année 
pour tester de nouveaux dispositifs artistiques & relationnels et la troisième 
pour déployer ce qui s’est révélé propice :  le soi(n) en espace public.

TEMPORALITéS DES ACTIONS

	 2016 : Arrivée dans quartier et 
installation. Mise en place des dispositifs 
de Portraits de temps libres, de Temps 
libres partagés. Le Musée du temps libre  
fait partie intégrante des dynamiques du 
quartier et son utilité est reconnue par les 
habitant-e-s & acteurs locaux.

	 2017 : Approfondissement du 
partenariat local avec des actions qui ont 
permis de toucher des personnes autres 
que celles du monde associatif culturel. 
Ouverture publique du Musée avec des 
Temps forts : Conf’N’roll autour de la 
notion de «temps libre en travail». 
Lancement de prospectives  plus 
«urbaines» sur Renaudie avec un projet 
de 4 mois impliquant des étudiant-e-s 
en architecture en lien avec le conseil 
citoyen du quartier.

	 2018 : Déploiement des «temps  
pour soi(n)» en plein air (massages, 
sauna) en hiver et F-estival Bien-être 
en été avec plusieurs associations du 
quartier. Conception et lancement du 
dispositif ARTCARE dans la continuité des 
zones de détente publiques.                   
Début d’accompagnement artistique du 
chantier de rénovation de Champberton 
avec la Cie Droguerie Moderne Théâtre.

	 2018-2020 : 
Ancrage des actions sur le QPV avec une 
régularité plus intense des actions en 
hiver  : déploiement sur 3 ans du projet 
d’îlots de chaleur humaine ARTCARE 
à Renaudie mais aussi dans 5 autres 
communes ( péri- ) urbaines de la Métropole 
(Villeneuves Grenoble & échirolles, Village 
2, Mistral, Le Sappey, Herbey et Noyaret). 
Début du partenariat avec le Magasin des 
horizons pour une durée de 3 ans.
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RÉSULTATS OBTENUS

↝  Le public fut mixte, et intergénérationnel 
(de 6 mois à 90 ans!!). 

↝ Les enfants et jeunes impliqués( belle 
présence & participation lors des Temps 
pour soi(n), des ados ont même « osés » se 
faire masser et masser des participants).

↝ Développement d’un nouveau type de 
lien avec l’autre à travers les massages, 
notamment autour de la parentalité.

↝ Espaces publics du quartier transfigurés 
temporairement en zone de soin et de 
détente publique toutes catégories et 
confessions confondues. 

↝ Des habitant-e-s adultes qui s’impliquent 
d’avantage dans nos actions (investissement 
dans l’équipe de massages, repas partagés 
pour la soirée contes).

↝ Belle coopérations avec asso du 
quartier pour F-estival.

↝ Des habitant-e-s plus isolé-e-s ont 
également été touchés (ateliers bien-être), 
notamment sur le secteur Champberton 
peu investi par l’offre culturelle et sociale.

↝ Des temps publics proposés par le 
Musée ont permis d’attirer des personnes 
hors du quartier à y venir. 

↝ De belles productions locales (nouvelles 
Cartes postales ultra-locales, ateliers, 
F-estival) co-créées avec des habitant-e-s 
du QPV et valorisées lors d’expositions.

RAPPEL DES OBJECTIFS 2018

↝ Mettre en valeur et en interaction des 
paroles et savoir-faire d’habitant-e-s & 
autres du QPV.
↝ Continuer la dynamique de co-création 
tous publics. 
↝ Mélanger les communautés (culturelles 
& sociales) à travers des temps de soins 
partagés.
↝ Décaler les rapports entre parents-

enfants, voisin-e-s, travailleurs locals - 
habitant-e-s.
↝ Mettre en avant les potentialités des 
Terrasses Renaudie grâce à un atelier 
impliquant étudiant-e-s en architecture et 
le conseil citoyen. 
↝ Accompagner artistiquement le 
chantier de rénovation de Champberton à 
travers la création d’une boîte noire.

↹ Plus de 600 personnes ont été touchées (460 martinérois-es dont  300 
adultes et 100 jeunes & enfants du QPV). 
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22 CARTES POSTALES ultra-locales éditées

3 descritpions exquises de renaudie et Ville-neuve échirolles

créations 2018, en bref et en images

Imprimées en 2018 suite aux cartes conçues au Foul’Baz’Arts (2017) ; par des étudiant-e-s 
de l’ENSAG et par des usager-e-s de La MISE (2018)  .

Réalisées avec des étudiant-e-s en architecture de Grenoble, lors de leur atelier S’impliquer 
dans le renouvellement urbain. 

Je vois trois différents jardins qui se font face et qui s’enjambent Les uns se camouflent 
les autres se montrent mais entre les espaces les papillons virevoltent Les papillons bu-
tinent sur les façades. Les plantes, les feuilles, les tiges leurs servent d’habitat Je ne vois 
pas de paysage lointain Je suis un peu frustré par cela J’entends quelques voitures passer 
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2 expositions des cartes postales ultra-locales

Article à paraître fin 2018, réalisé par la sociologue Cécile Léonardi, porte-plume de nos 
expérience Temps pour soi(n). 

Expositions réalisées à La MISE (Maison de l’Initiative, de l’Emploi et de la Solidarité) 

1 article scientifique
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10 jours de détente publique (sauna en hiver, bien-être en été)

3 événements publics intra-muros

1 rencontre du le conseil citoyen & étudiant-e-s en architecture ; 1 bivouac avec le Magasin des 
horizons ; 1 conférence avec des professionnel-le-s de la politique de la ville. 

5 jours de Temps pour soi(n) en hiver, 1 aprèm au Foul’Baz’Art(s) et 4 jours au F-estival Bien-
être co-porté avec des asso du quartier, le tout déployé sur le quartier Renaudie-Chpb-L.Plaine.
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2 workshops (étudiant-e-s en architecture et collégiennes)

4 événements publics en dehors du quartier

Plateau radio Design & espaces publics ville de Grenoble 11.17; Bal à la voix sur le Campus 03.18 ; 
Sonorisation de la Fête de la moisson 11.17 & Cross de la Villeneuve 04.18 avec le Sound System Décroissant. 

Workshop de 4 mois avec un master de l’ENSAG et sur 4 mois avec l’option arts plastiques du 
collège émile Dubois (Seyssin). 
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PARTENAIRES

	 SMH : MJC Bulles d’Hères, 
Mozaïkafé, Terrasses Renaudie, One Luck, 
Conseil citoyen, Animation de prévention, 
PIJ, GUSP, Maison de quartier Aragon et 
Paul Bert, La MISE, Service santé, Service 
patrimoine, Service politique de la ville, 
BLB, ComUE sur le campus SMH.

	 AGGLO :  Le Magasin des 
horizons, École d’architecture de Grenoble 
(ENSAG), Institut d’urbanisme  de Grenoble 
(IUG), Cie Droguerie Moderne Théâtre.

FINANCEMENT

Cette année nous avons reçu le soutien de 
Grenoble Alpes métropole, du Commissariat 
général à l’égalité des territoires (CGET), 
de la CAF de l’Isère, du CG38, de la Drac 
Auvergne Rhône-Alpes. 

ENJEUX À VENIR

Toucher plus d’hommes adultes, tous 
aussi concernés par le soin & bien-
être  ; donner plus de régularité à nos 
interventions (tous les mois en hiver)  ; 
faire découvrir le soins à travers les temps 
et les cultures  ; apporter une présence 
musicale lors des soins, intégrer plus 
officiellement dans l’équipe de massages 
des habitantes, développer lien quartier-
montagne, mettre en valeurs les savoir-
faire liés au soin du quartier, en sollicitant 
des personnes du quartier (esthéticien-
ne, masseur-euse...)







2. ACTIONS
plein air
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MISSION TRIèVES
RENCONTRE D'UN SAUNA PARTICULIER

↹  10 personnes , Près de Mens / 21 janvier 2018

CONTEXTE

Suite à l’engouement pour nos ateliers de 
détente publique de l’été 2017, le Musée 
du temps libre s’est mis à la recherche d’un 
sauna mobile, dans l’idée de pouvoir offrir 
des temps de bien-être pendant l’hiver. 

En effet, nous ne voulions pas offrir des 
temps forts de bien-être au seul moment 
de l’été. Dans notre réflexion sur les temps 
libres, l’hiver peut parfois être vécu comme 
un «temps mort» social. Et les montagnes 
n’y feront rien! Car si l’on n’a ni l’envie, 
ni l’habitude, ni l’argent pour s’offrir des 
virées enneigées, la période d’hibernation 
peut être plus ou moins agréable... Qu’à 
cela ne tienne, qu’il soit vécu comme un 
repli sur soi ressourçant ou une isolation 
déprimante, l’hiver peut aussi être une 
période propice pour faire vibrer la chaleur 
humaine. 
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C’est là notre pari et ce qui nous a poussés, avec 10 femmes du quartier, de partir 
tester un sauna dans le Trièves.

expérience

Le début de rencontre fut cocasse: nous 
débarquions de la ville, avec nos belles 
chaussures pour nous retrouver les 
pieds dans la boue (on est en octobre), 
et l’on voit arriver un jeune homme de 
la campagne, avec son pull troué, ses 
cheveux ébouriffés. Quand les femmes 
découvrent le «sauna», elles explosent 
de rire « c’est ça le sauna ?! ». 

Arthur, franco-finlandais a transformé une caravane en sauna pouvant accueillir 5 
personnes à la fois. De l’extérieur ça ne paye pas de mine, mais une fois dedans,  le 
groupe de femmes est impressionné par cet espace tout en bois, finement travaillé, 
d’où se dégage une belle chaleur dans tous les sens du terme.

Pendant que 5 personnes profitaient du sauna, les autres dégustaient des bonnes 
pâtisseries marocaines amenées par les convives dans le salon de la maison en 
restauration d’Arthur.

Et comme tout s’est merveilleusement bien passé, on a proposé à Arthur d’amener son 
sauna caravane à Renaudie-Champberton!
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temps pour soi(n)
2 week-ends de sauna + massages 

↹ 200 personnes, Maison de quartier Aragon / 17-18.02.18 et 13 → 15.04.18

CONTEXTE

Surpris-es de l’engouement des enfants et adultes de différentes origines et confessions 
qui n’ont pas hésité à se faire masser les pieds et les mains en public, nous avons 
pressenti qu’il s’agissait d’un domaine sensible à développer.
Et quand des femmes ont redemandé des temps « bien-être » à la maison de 
quartier du secteur, nous avons décidé de concentrer nos actions publiques autour du 
soin partagé en plein air.

DISPOSITIF

Caravane sauna
Les quartiers Renaudie et Champberton 
font peaux neuves? Pourquoi leurs 
habitant-e-s? Aux pieds des immeubles, 
Arthur installe un sauna mobile pour leurs 
proposer de faire un bain de chaleur de 
30 minutes pour 2 euros seulement.

Doté d’un petit vestiaire où se déshabiller, on entre ensuite à 5 dans la cabine où la 
température peut monter jusqu’à 80°. Plusieurs allers-retours entre vapeur chaude et 
douche froide -à l’abri des regards- procurent détente et massages profonds.
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Pratiqué en non-mixité (sauf pour les familles), ce sauna est ouvert à tout-e-s de 
13h à 19h (=environ 50 personnes). Après le sauna, rien de tel qu’une sieste  pour 
prolonger la détente en silence. 

Salon de massages
Émilie et Gabrielle du Musée du temps libre, accueillent tout le monde au salon de 
thé et proposent d’apprendre des techniques de massages des pieds et des mains. 
Leurs techniques sont rapidement enrichies des connaissances des un-e-s et des 
autres (massage du visage, massages chinois, potions magiques).

Salon de thé
Autour d’une boisson, d’un fruit, on discute de sujets qui nous importent : nos 
manières de prendre soin (de nous, des autres), nos rythmes de vies, les relations 
interculturelles, place des femmes dans la vi(ll)e, etc.

effets

Enfants, adultes, pré-ados, tout le monde se prête au jeu de masser pieds & mains 
sous l’accompagnement d’une masseuse tout-terrain. Des garçons de 11 ans prennent 
le temps de se toucher autrement, des femmes au foyer réveillent leurs compétences 
de jeunesse (formation d’esthétique), des habitant-e-s du quartier et d’ailleurs se 
rencontrent de manière improbable en discutant pieds nus autour d’un thé. 

partenaires

Loÿly Sauna, Maison de quartier Aragon, MJC Bulles d’Hères.
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contexte

Comme chaque été, les équipes du 
Baz’Art(s) organise un festival de quartier 
pour partager leurs créations et inviter 
d’autres artistes (extra)locaux à venir faire 
vibrer Renaudie.

Fidèle à nos postes en matière de bien-être, 
nous avons déployé une zone de détente 
où  les curieu-reuse-s pouvaient bénéficier 

de massages et de dessins au hénné de 
l’association locale One Luck.

En plus d’avoir pû renouer avec les habitué-
e-s des Temps pour soi(n), cette zone «chill 
out» du festival a eu son succès et s’accorde 
à merveille avec la musique... à refaire !

partenaires

Le Baz’Art(s), One Luck.

ZONE DE Détente publique
massage plein air au foul'baz'art(s)

↹  100 personnes, Renaudie / 9 .06.18



GRATUIT

8 & 9
JUIN

7 ÈME 

ÉDITION

QUARTIER RENAUDIE

SAINT 

MARTIN D’HÈRES

2018

FOUL' BAZ'ART(S)
THÉATRE

BUVETTE
& RESTO

PROJECTIONS

DÉAMBULATIONS

CONTE

MUSIQUE

graphiste-equitable.fr
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f-estival bien-être
4 jours de bien-être en espaces publics

↹  200 personnes, Renaudie / 13 →  16.07.18

In Natura Arte a proposé d’accompagner la création d’attrape-rêve, d’attrape voeux, 
et du «mandala feu» pour la soirée contes. 
One Luck a proposé son désormais fameux atelier tatouage au henné fait main et la 
fabrication de nénuphars magiques s’ouvrant au contact de l’eau.
La MJC Bulles d’Hères est venue installer son atelier de cirque, ses cours de yoga, 
son argile préhistorique et a invité le fameux Mahmoud Dupont à venir musicaliser les 
massages plein air et nous faire la palabre aux étoiles.

CONTEXTE

L’été dernier, la MJC du secteur était en 
liquidation judiciaire, la Ville de SMH 
a donc sollicité des associations du 
quartier pour proposer des animations 
d’été. L’ambiance était tellement bonne 
que,  même si aujourd’hui la MJC Bulles 
D’Hères ouvre ses portes, nous avons 
décidé de reconduire un temps festif 
pour continuer la dynamique engagée 
avec ces associations. Ainsi, nous avons 
coordonné un f-estival de 4 jours avec 4 
autres structure.

PROPOSITIONS
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Le Musée du temps libre a bien évidemment sorti ses salons de massages plein air, 
ses bains de pieds aux huiles essentielles mais aussi des nouveautés : en plein finale 
de coupe du monde, nous étions tranquillement entrain de laisser agir nos masques à 
l’argile, bercé-e-s par les klaxons de la victoire.

effets

Côté champberton, il y a un véritable groupe qui s’est constitué, il y avait largement 
70 personnes qui profitaient des différents ateliers d’été. L’enjeux pour nous était de 
passer de l’autre côté, au Pré Ruffier, derrière la Place étienne Grappe, pour 
toucher un autre public. Nous arrivons le dimanche, en pleine finale. Alors qu’on ne 
pensait pas avoir grand monde, les familles se sont déplacées jusqu’ici (il a fallut 
parfois insister, comme pour le repas partagé, certaines femmes voulaient nous laisser 
leur couscous mais ne pas y aller car «là-bas c’est pas un bon endroit», «si j’y vais, 
mon mari me tue!»). 
Alors quelle ne fut pas notre plaisir quand dans ce contexte, nous avons réussi à installer 
des séances de détente sur un territoire étiqueté «craignos». Nous avons fini en 
douceur avec la soirée contes en nous jurant de récidiver l’été prochain!

partenaires

Maison de quartier Aragon, MJC Bulles d’Hères, In Natura arte, One Luck et la MISE      
( maison des intitiatives, de la solidarité et de l’emploi).
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3. événements 
intra-muros
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quartiers en projets
rencontre conseils citoyens & étudiant-e-s en architecture

↹ 20 personnes , Baz’Art(s) / 27.01.18

CONTEXTE

Dans le prolongement de leur projet d’études (voir  workshop p46), des étudiant-e-s 
en architecture invitent les conseils citoyens des Renaudie-Ch.-La Plaine et de la Ville-
Neuve échirolles à découvrir et échanger autour de leurs projets fictionnels portant 
sur le renouvellement urbain des 2 quartiers. Sont également autour de la table des 
services de la mairie (GUSP, service urbain) et des membres du réseau APUII ayant 
spécialement fait le déplacement depuis Paris pour suivre cette rencontre.

DISPOSITIF

Pedant 3 heures, nous évoluons 
respectivement autour de 3 tables qui 
présentent 3 sites «sur dalles» en projets: 
le quartier Renaudie, la place de la 
Convention et la place Beaumarchais                                          
( échirolles ). Un temps d’échanges avec les 
conseils citoyens des quartiers permettent 
d’appréhender de manière décaler les 

enjeux & possibles de leur (futur) quartier.
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pédagogie

Confronté-e-s à ces trois formes de « quartiers sur dalles », les étudiant-e-s ont profié 
des 16 semaines dédiées au projet :

• Pour comprendre les tenants et les aboutissants des politiques de renouvellement 
urbain, connaître les acteurs qui portent cette dynamique urbaine.
• Pour identifier le rôle des concepteurs et se positionner dans ce « milieu » qui 
pourrait être le leur dans un proche futur professionnel.
• Pour observer, apprécier et analyser le patrimoine bâti singulier qui caractérise les 
quartiers « sensibles », les grands ensembles, les ZUP, les banlieues...
• Pour se préparer à agir, en architecte, sur ce patrimoine. Pour le transformer, le faire 
évoluer en vue d’en améliorer l’habitabilité et l’attractivité.
• Pour échanger & partager leurs visions avec les premiers concernés : les habitants.

Les conseils citoyens ont pu, plans à l’appui, débattre autour des projets fictionnels 
imaginés par les 17 étudiant-e-s. 

partenaires

ENSAG (école d’architecture de Grenoble), Conseils citoyens de Saint Martin d’Hères 
et de la Ville-Neuve échirolles, réseau APUII (Alternatives pour des Projets Urbains Ici 
et à l’International), GUSP de SMH, Service urbain de SMH.
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bivouac 
3 postures marchées à expérimenter

↹ 30 personnes,  Baz’Art(s) avec le Magasin des horizons / 16.03.18

CONTEXTE

Le Magasin des horizons a proposé à 
Gabrielle Boulanger de faire partie des 
artistes associé-e-s. Ce CNAC est en  
«reconversion» artistique depuis l’arrivée 
de sa nouvelle directrice Béatrice Josse.
Dans le cadre de leur Accadémie de la 
marche,le Musée du temps libre propose 
un bivouac avec au menu :
* le parcours esthétique (marche dans 
le passé) venu d’Europe avec Lindsey 
Wainwright (chercheuse marcheuse) 
* la marche zen (marche dans le 
présent) venue d’Asie avec Philippe 
Bellanger (pratiquant zen) 
* la rencontre avec la 7èm génération 
(marche dans le futur) venue des nations

MAGASIN
DES HORIZONS

Projection de vidéos des artistes 
Guido van der Werve et Fayçal Baghriche 
Rencontre avec Gabrielle Boulanger (artiste), 
Philippe Bellanger (marcheur zen) et 
Lindsey Wainwright (chercheuse marcheuse).

VEN 16 MARS À 19H
RDV AU MUSÉE DU TEMPS LIBRE / SAINT MARTIN D’HÈRES

ACADÉMIE DE LA MARCHE / BIVOUAC #8
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« MARCHE MÉDITATIVE, PARCOURS ESTHÉTIQUE & VOYAGE DANS LE FUTUR : 
3 POSTURES MARCHÉES À EXPÉRIMENTER »

Entrée libre sur réservation : reservation@magasin-cnac.org / 04 76 21 95 84

AU MUSÉE DU TEMPS LIBRE
Le baz’art(s), 63 avenue du 8 mai 1945
38400 Saint Martin d’Hères
04 57 39 98 92
www.museedutempslibre.org

LE MAGASIN DES HORIZONS - CENTRE NATIONAL 
D’ARTS ET DE CULTURES DE GRENOBLE 
VOUS PROPOSE DES BIVOUACS SUR TOUT 
LE TERRITOIRE !  RETROUVEZ TOUTE NOTRE 
PROGRAMMATION SUR WWW.MAGASIN-CNAC.ORG

amérindiennes avec Gabrielle Boulanger (artiste archAologue) en lien avec Yves Mathieu.

Une trentaine de personnes sont ainsi parti pour un voyage de 2 heures dans le passé-
présent-futur, cheminant avec des outils de 3 différentes civilisations.
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auteurs de vi(ll)es
conférence pour les rencontres nationales de l'ir-dsu

↹ 10 personnes , Baz’Art(s) / 31.05.18

CONTEXTE

Les rencontres nationales 2018 de l’IR-
DSU (Inter-réseaux des professionnels 
du Développement Social Urbain) se sont 
tenues à Grenoble. Les 4 communes en 
politique de la ville du territoire métropolitain 
donnent à voir des initiatives locales. 
C’est ainsi que la ville de SMH a proposé 
au Musée du temps libre de paratger sa 
démarche qui mêle culture et lien social au 
sein du quartier Renaudie / Champberton / 
La Plaine.

Déroulé

Une conférence présente les différents 
outils archAologiques (du micro-urbanisme 
partagé à l’art care), puis balade agrémentée 
de cartes postales dans le quartier, le tout parsemé d’échanges fertils. Un lien s'est 
d’ailleurs tissé avec une personne du Labo-cités de Lyon qui nous a transmis des infos 

autour d’un projet d’hammam temporaire à la Guillotières en 2002.
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4. cartes postales
ultra-locales
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Carte postaliser la mise
exposition + atelier postale à la mise

↹  30 personnes, SMH / 5.07.18

CONTEXTE

La Maison des Initiatives, de la Solidarité et de l’Emploi (MISE) de SMH a fait appel 
au Laboratoire archAologie pour exposer les 20 cartes postales ultra-locales créées 
autour du quartier Renaudie - Champberton, et pour animer un atelier de fabrication 
de cartographie parlée de la MISE auprès de 12 bénéficiaires. 

DISPOSITIF

Après une balade en aveugle dans la 
MISE, chaque personne a pris le temps 
d’interroger son-sa partenaire pour ensuite 
réaliser un texte. Un dernier parcours avec 
lecture nous a fait revisiter la MISE à 
travers 12 points de vue singuliers.

Effet

Les professionnelles de la MISE ont été 
impressionnées par l’aisance avec laquelle certain-e-s participant-e-s plutôt «réservé-
e-s» se sont prêté-e-s au jeu et dévoilé-e-s avec des mots justes et forts. Cette action 
les a valorisé dans leurs capacités à vivre de nouvelles expériences et a produire une 
forme sensible qui fera l’objet d’une exposition en septembre.
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Pourquoi cette chaise?

Elle m’a fait penser à un panier en osier, un coquillage.

Moi et la chaise, on fait le bilan.
C’est un moment d’attente, reposant; c’est un topo avant un 
RDV, une activité. Il n’y a pas de mots dans ma tête, juste un 
instant. Un moment de stress positif, un moment de vide.

Le temps est ralenti par l’attente avant de faire un maximum 
de choses.

Le bilan, La MISE — Saint Martin d’Hères, juillet 2018



37

C’est mon désert, vu du ciel. Il me manque tellement, depuis que 
mon genou me fait souffrir... Les dunes rouges de l’Algérie, les dunes 
orangées de la Mauritanie, le sable rose du Maroc, la vallée de Petra 
en Jordanie... les couleurs, la quiétude de ces vallées me manquent, 
la gentillesse de nos amis chameliers, leurs palabres au matin devant 
la petite théière bleue de thé à la menthe sur le petit feu. Là-bas tout 
est mesuré et tout est grandiose à la fois.

Mon désert, tous les jours je passe devant. En fait c’est une tache, 
sur un mur en bas de chez moi. Mais dès que je l’aperçois, je revois 
la rivière, un cours d’eau mince comme un fil qui file entre les dunes 
noircies. Et d’un regard je le parcours, je conduis ma voiture sur 
les pistes poussiéreuses et je longe le cours d’eau jusqu’à ce qu’il 
disparaisse dans le sable. 

C’est mon désert secret, caché dans le bitume.

Les murs ont des dunes, Renaudie  — Saint Martin d’Hères, juin 2017
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Peau rouge, Champberton — Saint Martin d’Hères, juin 2017

Voilà, c’est moi. C’est mon visage en photo là. On a la tête 
qu’on a, hein ?! 

Moi j’aime le reflet que les miroirs me renvoient, j’aime mon 
regard, mes formes arrondies, douces et piquantes aussi. 
J’aime mes couleurs. C’est mon histoire, mes origines qui 
sont ici, sur ma figure. 

Ce que j’aime moins, c’est l’image que l’on renvoie parfois de 
moi. Vous savez la société avec ses normes qui exigent qu’on 
les prennent en modèle, ces gens aveuglés de trop de télé.

Je suis bizarre, c’est vrai, avec ma face rouge... de colère ? 
de trop de vie ? Mais je m’en fiche qu’on m’appelle tête de 
dindon, je suis une dinde, et c’est pas du tout ce que vous 
croyez !
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Quand je dis que je voudrais partir... Je sais pas où en fait.          
24 ans que je vis dans le quartier, j’irais où maintenant? 
Même pas d’idée. L’impression de rien avoir connu d’autre.         
Et puis la peur de l’inconnu. Ailleurs, ça serait où? ça serait 
quoi? Ma vie, ailleurs, elle ressemblerait à quoi? Peut-être 
qu’il vaut mieux je reste ici, non? 

Les filles, elles, quand elles seront grandes, elles voudront 
partir sans doute. Je les laisserai libres. Moi je crois que 
je préfère encore rester. Ici j’ai tous mes souvenirs, qu’est-
ce que je deviendrais sans eux? Une coquille vide je serais.                        
Même éparpillés, mes souvenirs j’aime les avoir tout près de 
moi. Tout le temps.

Ma vie, ailleurs? Champberton — Saint Martin d’Hères, juin 2017
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Un salon à 5 portes, Champberton — Saint Martin d’Hères, avril 2017

Avec mon mari, on voudrait quitter Champberton. 
Imagine dans le salon, y a une porte pour la chambre, une pour la cuisine,
une autre pour l’armoire et la porte pour l’entrée : ça fait cinq portes
dans un salon, imagine ! C’est pas un salon, c’est un hall ! Tu peux rien mettre, 
rien faire !
Et dans une chambre, tu peux pas mettre un lit et une armoire ! Si tu mets ton 
lit 2 places, ton armoire, tu as la porte qui s’ouvre qu’à la moitié ! Pas facile de 
chercher tes chaussettes !
J’ai une amie elle m’a dit « moi les tables de chevet, je ne les ai jamais mises de 
chaque côté du lit, elles sont tout le temps empilées ». Normal, les chambres 
sont trop petites. 
Alors quand ils ont dit qu’ils vont rénover, qu’ils vont mettre des balcons 
assez grands pour mettre une table et quatre chaises, je me suis dit
je vais rester ! 
Mais... ils mettent pas des balcons à tout le monde, et ils ne cassent pas 
beaucoup les murs pour réorganiser. Chez moi, ils vont juste repeindre, 
refaire une fraîcheur pour la maison. 
Alors je vais devoir partir. Dommage !





5. workshops
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CONTEXTE

Certains « quartiers sud » de l’agglomération sont actuellement en renouvellement urbain 
et laissent entrevoir une « centralité sud » de la Métropole grenobloise. Pendant 4 mois, 
une quinzaine d’étudiant-e-s est invitée à s’emparer des enjeux d’un tel espace urbain 
en se concentrant sur 3 sites sur dalles : les places de la Convention et de Beaumarchais 
(Villeneuve échirolles) et le quartier des Terrasses Renaudie (SMH). 

DéROULé

S'IMPLIQUER DANS LE RENOUVELLEMENT URBAIN
des étudiant-e-s d'archi. dans les quartiers sur dalle

↹ 17 étudiant-e-s, Renaudie (SMH), Villeneuve (échirolles) / Oct. 2017 →  Janv. 2018

Immersion

Nous avons inauguré le semestre par la «ballade la plus longue sur dalle», partant de la 
Villeneuve d’échirolles pour finir sur Renaudie. Lors de notre marche, nous avons rencontré 
des membres des 2 conseils citoyens, une technicienne de la GUSP et visité des logements 
renaudiens, histoire que les étudiant-e-s soient d’emblée en prise avec les enjeux locaux.
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Puis 3 groupes sont formés et nous repartons sur chacun des 3 sites avec des 
exercices d’écritures archAologiques : balade en aveugle avec description exquise à 
360° et carte postale ultra-locale. Un workshop de 3 jours est ensuite co-mené avec 
Dimitri Messu pour la fabrication d’objets-textes intentionnels. Le but est de révéler 
les ressentis et intuitions de chacun-e, afin de préciser leur futur projet architectural.

Formulation

Culture hors-sol implantée dans les parkings sous-dalle, atelier de menuiserie de quartier, 
tiers-lieux pour étudiant-e-s en manque d’espaces de travail, restaurant associatif 
avec maraîchage urbain, locaux pour artisants à vélo... Les projets pour les 3 sites ne 
manquent pas! Une rencontre a permis aux 2 conseils citoyens et aux technicien-ne-s de 
prendre connaissance de ces fictions réalistes (voir page.......) et ont favorisé l’ouverture  
des possibles dans l’imaginaire de ceux et celles qui vivent ces quartiers.

GSPublisherVersion 0.51.100.100
Moshkova Ekaterina Master 1 Ville Architecture Ressource ENSAG 2017-2018 22.12.17

Formalisation

PARTENAIRES

ENSAG (école d’architecture de Grenoble), Grenoble-Alpes-Métropole, Villes d’échirolles 
et de Saint Martin d’Hères, Conseils Citoyens des quartiers Essarts-Surieux et Renaudie-
Champberton-La Plaine.
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CONTEXTE

Dans le cadre de sa fonction d’artiste associée du Magasin des horizons, Gabrielle 
Boulanger a pu réaliser un worshop au sein de l’option arts plastiques du Collège émile 
Dubois de Seyssin. Sur 6 séances, un groupe de 15 collégiennes s’est embarqué dans 
une aventure de temps libres progressive : on part de soi pour finir par inviter les autres.

DéROULé

collège en temps libres
des collégiennes créent des temps libres pour la récrée

↹  50 (dont 15 protagonistes), Collège émile Dubois, Sassenage / 9.06.17

Enquête des temps libres

ça commence par les présentations de chacune grâce à l’Almanach des temps libres, le jeu 
de cartes qui recense toutes les définitions personnelles & idées de temps libres glanées par 
le Musée du temps libre. Après avoir réalisé chacune sa carte de temps libre rêvé/pratiqué, 
le groupe matérialise une cartographie des temps libres pratiqués au sein du collège. Puis 
nous mélangeons désirs et réalités pour activer des temps libres inédits en pleine récrée...
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Le premier groupe s’est lancé dans un temps libre mêlant des énergies contrastées : 
elles invitent des amies pour un midi-deux en 2 temps, le défoularium, sui comme son 
nom l’indique consiste à se défouler à max grâce à des exercices pensés en amont, 
pour finir par un temps relax, Tranquilarium, mené par une adepte du yoga. Pendant ce 
temps, de l’autre côté du mur se déroule un autre temps libre plus «exposé».

Défoularium / Tranquilarium

Un dispositif s’installe en pleine cours de récréation sous le préau. 3 dessinatrices sont 
installées à une table et proposent aux curieur-euse-s de leur faire leur Portrait craché. Il 
s’agit de dessiner le portrait de quelqu’un que l’on ne voit pas puisque celui-ci est dans 
notre dos. Mais grâce à la description hasardeuse que nous en fait un-e complice, des 
visages apparaissent, puis se déchirent en 2 pour former de nouveaux visages bi-formes qui 
atterrissent en un haut lieu de sociabilité du collège: les casiers. En parallèle, des questions 
sont récoltées et viendront alimenter les discussions ( Racontes-moi le meilleur moment de 
ton week-end / C’est quoi réussir sa vie ? / Qu’as-tu pensé avant de t’endormir ?).

Portraits crachés

PARTENAIRES

Le Magasin des horizons, Collège émile Dubois (Seyssin).
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6. PRESSE
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Soucieuse de comprendre 
le monde qui l’entoure, 
Gabrielle Boulanger a opté 
pour des études d’art et 
de sociologie à Grenoble. 
Sa pratique artistique, 
“l’archAologie”, puise 
dans ces deux bagages en 
cherchant à éclairer les 
potentialités du territoire 
urbain, voire même à le 
repenser collectivement.

Elle se dit artiste “archAologue”. 
Un drôle de néologisme que 

Gabrielle Boulanger définit ain-
si : « L’archéologie fouille dans le 
passé. L’archAologie est une trans-

discipline qui fouille plutôt dans 
le présent et le potentiel. Les arts 
peuvent apporter des dispositifs 
de fouille pour rendre compte de 
la réalité. » Les sciences humaines 

et sociales ou une forme de mi-
cro-urbanisme bricolé viennent 
également nourrir ces nouvelles 
manières de penser le territoire. 
Exemple parmi tant d’autres ? Les 

Gabrielle Boulanger est devenue 
artiste associée du Magasin des 

horizons, le Centre national d’art 
contemporain grenoblois.

Gabrielle Boulanger, artiste plasticienne  
“archAologue”

Libre avec son temps

ah LES ARTISTES

Gabrielle au sein de son Musée du temps libre, 
dans une ancienne auto-école, au 63, avenue 
du 8-Mai-1945 à Saint-Martin-d’Hères.

cartes postales ultra-locales imagi-
nées par Gabrielle viennent fouil-
ler des quartiers dénués de toute 
imagerie de ce type. En 2010, elle 
se balade dans la Villeneuve avec 
son dictaphone et son appareil 
photo et part à la rencontre des 
habitants. Ces derniers lui parlent 
d’un site particulier et de la ma-
nière dont ils ont coutume de 
l’investir. La carte postale réalisée 
rejoint ensuite les présentoirs des 
buralistes grenoblois.

LES AUTEURS DE TEMPS LIBRE

Les morceaux d’imaginaire qu’elle 
recueille dorénavant sont plutôt 
situés du côté de Saint-Martin-
d’Hères où elle a installé en 2015, 

avec les membres de son associa-
tion, un Musée du temps libre. 
« Nous sommes tous auteurs de 
notre temps libre mais bizarre-
ment aucun musée n’expose ce 
patrimoine commun », explique 
la jeune femme. Son musée, au 
concept unique, répertorie diffé-
rentes façons de vivre son temps 
libre et invite de petits groupes à 
s’emparer d’un des temps libres 
collectés. Encore une manière 
de s’interroger, mine de rien, sur 
notre rapport au temps, au travail, 
à l’espace.
Pas étonnant puisque ce qui guide 
Gabrielle depuis l’enfance, c’est 
une soif de comprendre le monde. 
« J’y ai renoncé depuis », avoue-
t-elle dans un rire. Mais com-

prendre, à son échelle, le fonc-
tionnement urbain ou la façon 
dont un territoire est habité, ça, 
elle y tient.
« L’agglomération grenobloise est 
très riche de ce point de vue. J’ai 
beaucoup déménagé dans mon 
enfance mais, maintenant, j’ex-
plore ma ville et ses quartiers. » 
En arrivant à Grenoble en tant 
que lycéenne, elle a été séduite par 
les montagnes, nullement oppres-
santes à ses yeux. « Voir ces mon-
tagnes alors qu’on évolue dans 
l’urbain bétonné, ça apporte une 
autre réalité, ça remet à sa place. 
J’aime la friction entre ces deux 
mondes. » ■ A.D.
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